
CHAPITRE 5 

Activité 7 : Les relations interspécifiques dans un écosystème 

 
Problème : Quelles sont les relations qui unissent les différentes espèces d'êtres vivant et qui ont 
influencé le cours de l'évolution ? 
 

Consignes : 
1) Lire le document 1 et réécris une définition de ce qu'est une relation interspécifique. 
2) A l'aide du document annexe, complète le document 2 en indiquant le type de relation qui unit les espèces 
présentées. 
3) A l'aide du document annexe, complète le document 3 en indiquant le nom des espèces marines qui 
correspondent aux relations citées. 
4) A l'aide de tes connaissances, trouve 4 binômes d'espèces (différentes de celles étudiées) pour 4 relations 
interspécifiques différentes vues précédemment (sur le doc 4). 
 

Document 1 : Que sont les relations interspécifiques 
Un écosystème est un ensemble constitué d'un groupe d'espèces qui vivent dans un environnement donné. 
L'environnement (altitude, température, présence d'eau…) a un effet sur les espèces, mais les êtres vivants aussi 
interagissent entre eux. Les liens qu'entretiennent les espèces sont variés et parfois très complexes, il ne s'agit plus de 
savoir "qui mange qui ?" mais "quelle espèce entretient quelle relation avec quelle autre espèce ?". On dit que ce sont des 
relations interspécifiques. 
On en connait 5 types principaux : 
- la prédation (+/-) : le prédateur mange la proie. 
- le parasitisme (+/-) : le parasite s'accroche ou vie à l'intérieur de son hôte. C'est une association qui avantage 
uniquement le parasite mais qui affaiblit l'hôte sans le tuer. 
- la symbiose (+/+) : c'est une association avantageuse pour les deux individus qui ne peuvent pas vivre l'un sans l'autre. 
Le symbiote vit sur ou à l'intérieur de son hôte, il lui apporte des avantages alors que l'hôte lui offre un lieu de vie et le 
transporte. 
- le mutualisme (+/+) : comme pour la symbiose, le mutualisme a des effets positifs pour les deux individus, cependant, ils 
peuvent tout à fait vivre l'un sans l'autre. 
- Le commensalisme (=/+) : c'est une sorte d'association dans laquelle un individu, le commensale, tire profit de la 
présence ou de l'activité de l'autre. Ce dernier n'en tire aucun bénéfice ou préjudice. 
 
Document 2 : Trouver la relation interspécifique qui unit plusieurs espèces 

Espèce 1 Chat Chat Chat Chat Chat 

Espèce 2 
Bactéries 
intestinales du chat 

Souris Tique Humain Nécrophore 

Relation 
     

 

Document 3 : Trouver les espèces marines qui correspondent à certaines relations interspécifiques. 

Espèce 1 
     

Espèce 2 
     

Relation Mutualisme Symbiose Parasitisme Commensalisme Prédation 

 
Document 4 : 
 
 
 
 
 

30min 



Des relations interspécifiques autour d'un animal domestique     : le chat

Les  tiques  (Ixodes  ricinus)  mesurent
quelques millimètres,  elles possèdent
des  mandibules  leur  permettant  de
perforer la peau des mammifères pour
s'y fixer fermement afin de se nourrir
de  leur  sang.  Une  fois  remplie  de
sang, la tique se décroche et tombe.

L'humain  (Homo  sapiens)  a  domestiqué  le
chat (Felis silvestris) depuis plusieurs siècles.
Dans  les  fermes,  les  chats  sont  des  alliés
importants pour lutter contre les rongeurs qui
consomment les récoltes.

Les souris (Mus musculus) et les
petits  rongeurs  sont  des  proies
régulières du chat domestique. 
Elles constituent des apports de
protéines  en  plus  des  aliments
donnés par les humains.

Les nécrophores (Nicrophorus
sp.)  sont  des  insectes  qui  se
nourrissent  des  restes  des
petits  mammifères comme les
souris. Ils enterrent le cadavre
puis y pondent leurs œufs.

Tout comme chez les humains, l'intestin des
chats  contient  des  milliards  de  bactéries
intestinales  qui  facilitent  la  digestion,  cela
s'appelle le microbiote intestinal. Certaines de
ces  bactéries  sont  incapables  de  vivre  en
dehors de l'intestin du chat dans lequel elles
rencontrent des conditions de vie idéales.



Des relations interspécifiques en milieu marin

Le poisson clown (Amphiprion ocellaris) et l'anémone
(Heteractis  magnifica)  constituent  un  couple  très
connu. Le poisson clown est immunisé contre le venin
présent dans les tentacules de l'anémone, il s'y trouve
donc en sécurité. Lorsqu'il consomme de la nourriture,
les  restes  sont  récupérés  par  l'anémone  qui  s'en
nourrit.  Ils  peuvent  cependant  se  passer  l'un  de
l'autre.

Les anémone abritent  sous leur  peau des algues
unicellulaires  appelées  'Zooxanthelles'  (visibles
dans l'agrandissement ci-contre). Les Zooxanthelles
consomment  le  CO2 libéré  par  l'anémone  et
fournissent en échange des nutriments. Ces deux
espèces sont dépendantes l'une de l'autre.

Les étoiles de mer sont plutôt considérées comme des animaux lents
et placides. Pourtant ce sont de véritables menaces pour les animaux
tels  que  les  moules  ou  les  coques.  A l'aide  de  leur  puissantes  et
nombreuses ventouses, les étoiles de mer sont capables d'ouvrir les
coquillages et de les digérer avant de partir en laissant la coquille vide.

Les Anilocres (Anilocra sp.) sont des arthropodes marins
possédant  de puissants  crochets buccaux capables  de
percer les écailles et la peau des poissons pour aspirer
leur sang. Ils se fixent généralement au niveau de la tête
des poissons. 
Les Anilocres sont de bons nageurs, ils peuvent lâcher le
poisson auquel  ils  sont  accrochés pour se fixer  sur un
autre.

Les gobies sont  des  poissons prédateurs marins
qui  ne mesurent  pas  plus  de 20 cm en général.
Leur terrier abrite souvent une crevette. Celle-ci se
nourrit  des restes des repas du gobie.  C'est  une
cohabitation pacifique.


